
DOCUMENTS COMPLÉMENTAIRES 

 

 

 

-A- 

Pour une participation active et communautaire au synode : 

 

Quelques textes autour de la dimension ecclésiale de cette 

participation. 
 

 

* Un peuple convoqué et rassemblé (en grec, ekklèsia) 

 

- Ekklèsia. Du Dictionnaire du Nouveau Testament, de X.L. Dufour. En grec profane, 

ekklèsia : «assemblée politique du peuple » ; en grec biblique, le mot traduit divers termes 

hébreux : qâhâl, « rassemblement (liturgique) d’Israël » ou ‘edâ, « assemblée ». La Septante a 

choisi ekklèsia en de nombreux cas pour rendre l’hébreu qâhâl, probablement en raison de son 

assonance, peut-être aussi à cause de l’étymologie (de ek-kaléô : « convoquer ») pour désigner 

la « convocation sainte » du peuple de Dieu. Dès les origines, les chrétiens ont pris conscience 

d’appartenir à une assemblée convoquée par Dieu dans le Christ Jésus.  

- LG 2 : « Par une disposition tout à fait libre et mystérieuse de sa sagesse et de sa bonté, le 

Père … a voulu élever les hommes jusqu’au partage de la vie divine … Et ceux qui ont  foi 

dans le Christ, il a voulu les rassembler en la sainte Eglise qui … a été manifestée par 

l’effusion de l’Esprit … » 

- LG 39 : « Tous les membres de l’Eglise sont appelés à la sainteté, selon l’expression de 

l’Apôtre : ‘La volonté de Dieu, c’est votre sanctification’. »(1Th 4,3 ; Ep 1,4) 

- LG 40 : «  Il est donc clair pour tous que chacun des fidèles, peu importe son état ou son 

rang, est appelé à la plénitude de la vie chrétienne, et à la perfection de la charité ». 

 

 

* Un corps vivant et solidaire 

 

- Les images pauliniennes du corps :  

a) « Prenons une comparaison : le corps est un, et pourtant il a plusieurs membres : mais tous 

les membres du corps, malgré leur nombre, ne forment qu’un seul corps : il en est de même 

du Christ. Car nous avons tous été baptisés dans un seul Esprit en un seul corps, et nous avons 

tous été abreuvés d’un seul Esprit.  

Le corps, en effet, ne se compose pas d’un seul membre, mais de plusieurs. Si le pied disait : 

‘Comme je ne suis pas une main, je ne fais pas partie du corps’, cesserait-il pour autant 

d’appartenir au corps ? Si l’oreille disait : ‘Comme je ne suis pas œil , je ne fais pas partie du 

corps’, cesserait-elle pour autant d’appartenir au corps ? Si le corps tout entier était œil, où 

serait l’ouïe ? Si tout était oreille, où serait l’odorat ? Mais Dieu a disposé dans le corps 

chacun des membres, selon sa volonté. Si l’ensemble était un seul membre, où serait le 

corps ? Il y a donc plusieurs membres, mais un seul corps. (…) 

Bien plus, même les membres du corps qui paraissent les plus faibles sont nécessaires, et ceux 

que nous tenons pour les moins honorables, c’est à eux que nous faisons le plus d’honneur. 

Moins ils sont décents, plus décemment nous les traitons : ceux qui sont décents n’ont pas 

besoin de ces égards. Mais Dieu a composé le corps en donnant plus d’honneur à ce qui en 

 



manque, afin qu’il n’y ait pas de division dans le corps, mais que tous les membres aient un 

commun souci les uns des autres. (…) Or vous êtes le corps de Christ et vous êtes ses 

membres, chacun pour sa part.» 1 Co 12, 12-27  (solidarité « horizontale ») 

b) «  Et il est, lui, par-devant tout ; tout est maintenu en lui, et il est, lui, la tête du corps, qui 

est l’Eglise. Il est le commencement, premier-né d’entre les morts, afin de tenir en tout, lui, le 

premier rang. » Col 1, 17-18 (solidarité « verticale ») 

 

 

* Tout entier plongé dans le baptême pour une mission (Eglise toute entière apostolique) 

 

- « L’Esprit du Seigneur est sur moi, parce qu’il m’a consacré par l’onction : il m’a envoyé 

porter la bonne nouvelle aux pauvres » Lc 4,18. « ‘Comme le Père m’a envoyé, moi aussi je 

vous envoie’. Ayant ainsi parlé, il souffla sur eux et leur dit : ‘Recevez l’Esprit Saint’(…) » Jn 

20,21 

- « Quand le jour de la Pentecôte arriva, ils se trouvaient réunis tous ensemble.(…) Ils furent 

tous remplis d’Esprit Saint et se mirent à parler d’autres langues, comme l’Esprit leur donnait 

de s’exprimer. (…) ‘Comment se fait-il que chacun de nous les entende dans sa langue 

maternelle ? Nous les entendons annoncer dans nos langues les merveilles de Dieu !’ » Ac 2, 

1.4.8.11. 

- LG 4 : « L’Esprit habite dans l’Eglise et dans les cœurs des fidèles comme en un temple (cf 

1Co3,16 ; 6,19). LG 5 : «  Et quand Jésus, après avoir souffert la mort en croix pour les 

hommes, fut ressuscité, il apparut établi comme Seigneur et Christ, comme Prêtre éternel et il 

répandit en ses disciples l’Esprit promis par le Père. Dès lors, l’Eglise, pourvue des dons de 

son Fondateur et attachée à ses préceptes de charité, d’humilité et d’abnégation, reçoit la 

mission d’annoncer et d’instaurer en toutes les nations le Royaume du Christ et de Dieu dont, 

sur terre, elle constitue le germe et le commencement » 

- LG 9 : « Ce peuple messianique (…) subsiste au sein de toute l’humanité comme un germe 

très fort d’unité, d’espérance et de salut. Etabli par le Christ en communion de vie, de charité 

et de vérité, il lui sert d’instrument pour la rédemption  de tous et il est envoyé au monde 

entier comme lumière du monde et sel de la terre. »  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



-B- 

Pour une participation active et communautaire au synode : 

 

Quelques textes autour de la dimension synodale de cette 

participation. 
 

 

 

* Un peuple en marche  (sun-odos  faire route ensemble, ensemble sur le chemin)  

 

- « Le Seigneur dit à Abram : ‘Pars de ton pays, de ta famille et de la maison de ton père vers 

le pays que je te ferai voir. Je ferai de toi une grande nation et je te bénirai. Je rendrai grand 

ton nom. Sois en bénédiction’. (…) Abram partit comme le Seigneur le lui avait dit, et Loth 

partit avec lui » Gn 12, 1-2.4. 

- « Par la foi, répondant à l’appel, Abraham obéit et partit pour un pays qu’il devait recevoir 

en héritage, et il partit sans savoir où il allait. » He 11,8 

- « Le Seigneur dit : ‘J’ai vu la misère de mon peuple (…). J’ai vu le poids que les Egyptiens 

font peser sur eux, va, maintenant ; je t’envoie vers le Pharaon, fais sortir d’Egypte mon 

peuple, les fils d’Israël’. (…) Moïse s’en alla, retourna vers son beau-père Jéthro et lui dit : 

‘Je dois m’en aller, et retourner vers mes frère en Egypte pour voir s’ils vivent encore. Jéthro 

dit à Moïse : ‘Va en paix’ » Ex 3, 7.10 ; 4, 18.  

- « Par la foi, il (Moïse) quitta l’Egypte, sans craindre la colère du roi (pharaon) et, en homme 

qui voit ce qui est invisible, il tint ferme. » He11, 27. 

- « Juste en sortant de la synagogue, ils allèrent, avec Jacques et Jean (…). Au matin, à la nuit 

noire, Jésus se leva, sortit, et s’en alla (…) Et il leur dit : ‘Allons ailleurs, dans les bourgs 

voisins, pour que j’y proclame aussi l’Evangile : car c’est pour cela que je suis sorti ». Et il 

alla par toute la Galilée ( …). Mc 1, 29. 35. 38-39. « Il parcourait les villages des environs. » 

Mc 6,6. 

- LG  48 : « L’Eglise en marche : son caractère eschatologique. L’Eglise, à laquelle nous 

sommes tous appelés en Jésus-Christ (…) ne recevra son achèvement que dans la gloire 

céleste, lorsque viendra le temps de la restauration universelle, et que tout l’univers, 

intimement uni à l’homme grâce auquel il parvient à sa fin, sera, lui aussi, parfaitement 

restauré dans le Christ avec le genre humain. (…) Mais tant qu’il n’y aura pas de nouveaux 

cieux et de terre nouvelle où habite la justice, l’Eglise voyageuse portera, dans ses sacrements 

et ses institutions, qui appartiennent à l’ère présente, le reflet de ce monde qui passe ; elle-

même vit au milieu des créatures, qui jusqu’à présent soupirent et souffrent les douleurs de 

l’enfantement en attendant la révélation des fils de Dieu. » 

 

 

* Un corps de baptisés co-responsables  (sun-hodos  franchir le même seuil, habiter 

ensemble la même maison) 

 

- « Certaines gens descendirent alors de Judée, qui voulaient endoctriner les frères (…) Un 

conflit en résulta et des discussions assez graves opposèrent Paul et Barnabas à ces gens. On 

décida que Paul et Barnabas et quelques autres monteraient à Jérusalem trouver les apôtres e 

les anciens à propos de ce différend. (…) Arrivés à Jérusalem, ils furent accueillis par 

l’Eglise, les apôtres et les anciens, et ils les mirent au courant (…). Des fidèles issus du 

pharisaïsme intervinrent alors (…). Les apôtres et les anciens se réunirent pour examiner cette 

affaire. Comme la discussion était devenu vive, Pierre intervint pour déclarer (…). Il y eut  



alors un silence dans toute l’assemblée, puis l’on écouta Barnabas et Paul raconter (…). 

Quand ils eurent achevé, Jacques à son tour prit la parole : ‘(…) Je suis donc d’avis (…)’. 

D’accord avec toute l’Eglise, les apôtres et les anciens décidèrent alors de choisir dans leurs 

rangs des délégués qu’ils enverraient (…) Cette lettre leur fût confiée : ‘(…) L’Esprit Saint et 

nous-mêmes, nous avons décidé (…). » Ac 15, 1-2. 4-7. 12-13.19.22.23.28. 

 

- Synode : expérience de la diversité et de la richesse de la vie ecclésiale où quelques-uns sont 

délégués pour le bien de tous : « Le synode diocésain est la réunion des délégués, des prêtres 

et des autres fidèles de l’Eglise particulière qui apportent leur concours à l’Evêque diocésain 

pour le bien de la communauté diocésaine toute entière » CIC, can.460. 

L’objectif est toujours , au-delà des circonstances précises de la réunion, de conforter et 

d’harmoniser la foi d’une Eglise particulière. « Le synode diocésain sera célébré dans chaque 

Eglise particulière lorsque, au jugement de l’Evêque diocésain et après que celui-ci ait 

entendu le conseil presbytéral, les circonstances le suggéreront » (can.461§1) 

  

- Manifestant l’être même de l’Eglise appelée par le christ, le synode doit donc permettre la 

participation de tous et l’expression de tous. 

LG 30 : « Les pasteurs savent qu’eux-mêmes n’ont pas été institués par le Christ pour 

assumer à eux seuls toute la mission salvatrice de l’Eglise envers le monde, mais qu’ils ont la 

charge sublime de paître si bien les fidèles, de si bien reconnaître chez eux les ministères et 

les charismes, que tous coopèrent à leur mesure et d’un même cœur à l’œuvre commune. » 

LG 32 : « Le peuple élu est donc un : ‘Un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême’(Ep 

4,5). La dignité des membres est commune à tous par le fait de leur régénération dans le Christ 

(…) Il n’existe donc pas d’inégalité dans le Christ et dans l’Eglise en raison de la race ou de 

la nation, de la condition sociale ou du sexe, car ‘il n’y a plus ni juifs ni gentils, il n’y a plus ni 

esclaves ni hommes libres, il n’y a plus ni hommes ni femmes : vous tous un dans le Christ 

Jésus’(Ga 3,28, cf Col 3,11). (…) Même si certains, par la volonté du Christ, sont mis à la tête 

des autres comme docteurs, dispensateurs des mystères et pasteurs, il existe cependant entre 

tous une véritable égalité, sur les plans de la dignité et de l’action commune, en ce qui 

regarde l’édification du Corps du Christ. » 

 

 

* Pour affronter les défis du temps et les questions communes 

 

- Jean-Paul II : « L’Eglise toute entière doit se mettre à l’écoute de l’homme moderne pour le 

comprendre et pour inventer un nouveau type de dialogue permettant de porter l’originalité du 

message évangélique au cœur des mentalités actuelles » (La mission du Christ rédempteur) 

- « Toute l’histoire, depuis les évangiles et les épîtres pauliniennes, montre que c’est 

l’existence qui a engendré l’institution. Ce sont des relations évangéliques qui sont à l’origine 

des rapports institués. N’est-ce pas encore l’existence qui donne actuellement l’occasion de 

renouveler l’institution ? » Bernard Sesbouë, N’ayez pas peur, DDB. 

- « Dans sa réalité , le Synode diocésain s’insère dans le contexte de la co-responsabilité de 

tous les fidèles autour de leur évêque et ce, pour le bien du diocèse. Dans sa composition, 

telle qu’elle est voulue par la discipline canonique en vigueur, il est l’expression privilégiée 

de la communion organique dans l’Eglise particulière. Dans le Synode, qui doit être bien 

préparé et convoqué en vue d’objectifs bien déterminés, l’évêque, qui est responsable des 

décisions définitives, est à l’écoute de ce que dit l’Esprit à l’Eglise particulière, afin que tous 

continuent d’avoir une foi solide, en étant unis dans la communion, ouverts à la mission, 

disponibles aux besoins spirituels du monde, et remplis d’espérance en face des défis 

présentés par celui-ci. » (instrument de travail préparatoire au synode des Evêques, Rome, 

octobre 2001, n° 122. 



 

-C- 

Pour une participation active et communautaire au synode : 

 

Quelques textes autour de la dimension baptismale de cette 

participation. 
 

 

 

 

* Peuple de baptisés 

- « Car tous, vous êtes, par la foi, fils de Dieu, en Jésus-Christ. Oui, vous tous qui avez été 

baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ » Ga 3, 26-27. 

- « Ainsi, vous n’êtes plus des étrangers, ni des émigrés ; vous êtes concitoyens des saints, 

vous êtes de la famille de Dieu. Vous avez été intégrés dans la construction qui a pour 

fondation les apôtres et les prophètes, et Jésus-Christ lui-même comme pierre maîtresse. C’est 

en lui que toute construction s’ajuste et s’élève pour former un temple saint dans le Seigneur. 

C’est en lui que, vous aussi, vous êtes ensemble intégrés à la construction pour devenir une 

demeure de Dieu par l’Esprit » Ep 2, 19-22.  

- « Approchez-vous de lui, pierre vivante, rejetée par les hommes, mais choisie et précieuse 

devant Dieu. Vous-mêmes, comme des pierres vivantes, entrez dans la construction de la 

Maison habitée par l’Esprit, pour constituer une sainte communauté sacerdotale, pour offrir 

des sacrifices spirituels agréables à Dieu par Jésus-Christ » 1P 2, 4-5. 

 

 

* Corps où chacun a sa place dans l’édification de l’assemblée 

- « En effet, comme nous avons plusieurs membres en un seul corps et que ces membres n’ont 

pas tous la même fonction, ainsi, à plusieurs, nous sommes un seul corps en Christ, étant tous 

membres les uns des autres, chacun pour sa part. Et nous avons des dons qui diffèrent selon 

la grâce qui nous a été accordée. Est-ce le don de prophétie ? Qu’on l’exerce, en accord avec 

la foi. L’un a-t-il le don du service ? Qu’il serve. L’autre celui d’enseigner ? Qu’il enseigne. 

Tel autre d’exhorter ? Qu’il exhorte. » Rm 12, 4-8. 

- « Recherchez la charité ; aspirez aussi aux dons spirituels (…) Celui qui prophétise parle aux 

hommes, il édifie, il exhorte, il encourage. (…) Il édifie l’assemblée. (…) Pour que 

l’assemblée soit édifiée. (…) Vous de même : cherchez à être inspirés, puisque cela vous 

attire ; mais que ce soit pour l’édification de l’assemblée » 1 Co 14, 1.3.4.12. 

- LG 37 : « Que les laïcs manifestent donc aux pasteurs leurs besoins et leurs désirs avec cette 

liberté et cette confiance qui conviennent à des fils de Dieu et à des frères dans le Christ. 

Selon la science, la compétence et l’autorité dont ils jouissent, ils peuvent, et même ils 

doivent donner leur avis en ce qui concerne le bien de l’Eglise » 

 

 


